En 1997, en Deug de Lettres modernes(Sorbonne) par correspondance, j’ai eu un cours passionnant sur « Les Correspondances », exactement « Théories des correspondances : de l’audition colorée à une grammaire des formes. »

Ce cours était assuré par Madame Jany Berretti que je cite : « Le poème de Baudelaire intitulé « Correspondances » est bien connu. C’est de tous les poèmes des Fleurs du Mal, celui qui a suscité le plus de gloses et de débats. Ce cours propose une réflexion et une recherche autour de cette affirmation que :

  
Les parfums, les couleurs et les sons se répondent
. 

Je tiens ici à remercier ici Madame Jany Berretti pour ces cours passionnants(celui-ci et celui sur Virginia Woolf précédemment évoqué), ses conseils tout au long de mes études et son amitié.

Dans ce cours, j’ai eu à traiter d’un sujet : « En vous appuyant sur des exemples précis(tableaux ou textes théoriques, analyses de tableaux), vous réfléchirez aux diverses fonctions que peut remplir la couleur en peinture. Le but de votre étude sera de montrer en quoi consiste la nouveauté des conceptions de Kandinsky dans ce domaine. »
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1.LES CORRESPONDANCES.
 Il y a des tons gais et folâtres, folâtres et tristes, riches et gais, riches et tristes, de communs et d’originaux
. 

Charles Baudelaire évoque ici les correspondances qui existent entre la couleur et l’âme humaine. La couleur peut provoquer des sentiments chez l’être humain. Il précise sa pensée dans son article de 1861, Richard Wagner et Tannhäuser à Paris :

Il serait vraiment surprenant que le son et la couleur fussent impropres à traduire des idées
. 

Plus généralement :

 
 Les parfums, les couleurs et les sons se répondent
 

Ce dernier poème est d’ailleurs le centre de la théorie des correspondances que Charles Baudelaire a développée.

Il donne aussi une définition – poétique bien sûr-de la couleur : 

Cette grande symphonie du jour, qui est l’éternelle variation de la symphonie d’hier, cette succession   de mélodies, où la variété sort toujours de l’infini, cet hymne compliqué s’appelle la couleur
.

Pour Charles Baudelaire, « l’harmonie est la base de la théorie de la couleur
. »

Dans le Salon de 1846, il cite en exemple, Eugène Delacroix qui part du principe qu’ « un tableau doit avant tout reproduire la pensée intime de l’artiste…
 » Ainsi « l’effet produit sur l’âme du spectateur est analogue aux moyens de l’artiste
. »

Baudelaire admire Delacroix, qui « toujours respectueux de son idéal, est souvent à son insu, un poète en peinture
. »

On peut considérer  que La mort de Sardanapale(1827)  est un vertige de joie colorée et un hymne à la peinture
.
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Eugène Delacroix est un coloriste comme Véronèse et Rubens mais pour Baudelaire, il est aussi « la dernière expression du progrès dans l’art
. »

Véronèse, Les noces de Cana
, 1652-1653.
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Delacroix est le « digne successeur des vieux maîtres » mais «  il a  de plus qu’eux la maîtrise de la douleur, la passion, le geste
 ! »

Les vieux maîtres.

Raphaël, L’Ecole d’Athènes
, 1509-1510.




Michel- Ange, La Création d’Adam
.
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Comme on l’a vu, bien avant Kandinsky, la couleur était un élément très important de la peinture et il y a même eu de très brillants coloristes. 

D’ailleurs Kandinsky, dans Du spirituel dans l’art, cite Eugène Delacroix : 

Chacun sait que le jaune, l’orange et le rouge donnent et représentent des idées de joie, de richesse.

En effet, Delacroix s’est manifesté dans ses tableaux par un lyrisme coloré.

2.KANDINSKY

Dans Regards sur le passé, Kandinsky nous raconte son premier contact avec les tubes de peinture et ses sensations en face des couleurs jaillissantes :

Avec de l’argent lentement mis de côté je me suis acheté à treize ou quatorze ans une boîte de peinture   à  l’huile. Ce que je ressentis alors, ou pour mieux dire, l’expérience que je vécus en voyant la couleur sortir du tube, je la fais encore aujourd’hui. Une pression du doigt et, … ces êtres étranges que l’on nomme couleurs venaient l’un après l’autre, vivants en soi et pour soi, autonomes…

Kandinsky assimile les couleurs à des êtres vivants :

Il me semblait parfois que le pinceau, qui avec une volonté inflexible arrache des fragments de cet être vivant des couleurs, faisait naître à chaque arrachement une tonalité musicale.

Par cette expérience, Kandinsky vérifie la justesse de la théorie des correspondances. Ses premiers souvenirs de couleurs, remontent, dit-il, à sa troisième année.

Né à Moscou, Kandinsky découvre l’Italie avec ses parents et prend des leçons de musique. Il fait des études de droit et d’économie politique.

Lors d’un voyage d’étude en Russie, il découvre Rembrandt au Musée de l’Ermitage à Saint-Pétersbourg :

Rembrandt m’a profondément bouleversé. La grande séparation du clair –obscur, … confère aux      tableaux de Rembrandt une qualité que je n’avais jamais vue jusque là. 

Rembrandt, La Ronde de nuit
, 1642
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En 1895, Kandinsky visite une exposition d’impressionnistes français à Moscou et s’extasie devant une Meule de foin
 de Monet : 


 [image: image11]

Ce fut le catalogue qui m’apprit qu’il s’agissait d’une meule. J’étais incapable de la reconnaître. Et ne pas la reconnaître me fut pénible.
2.1.Munich (1896-1914)

En 1896, Kandinsky part étudier la peinture à Munich où il peint ses premiers tableaux en 1900.

En 1902, il peint Vieille ville II
 : 
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C’est « la vieille ville » mais je l’ai peint de mémoire après mon retour de Munich. Elle est ensoleillée, et j’ai peint les toits d’un rouge cru, comme j’en étais seulement capable alors.
On voit déjà l’importance de la couleur et de la lumière, dès le début, dans la peinture de Kandinsky.

Paysage à la tour
, 1908 : ce tableau est une surface peinte aux larges touches multidirectionnelles et on ne peut se défendre contre cet assaut sauvage des couleurs. 

On remarque déjà l’évolution entre le tableau de 1902(post-impressionniste) et celui-ci.
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On a la même sensation devant ce tableau de 1909 : Improvisation III
.
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2.1.1.La révélation de l’abstraction.
On ressent l’influence du fauvisme que Kandinsky a vu naître en 1906 à Paris. C’est à cette époque qu’il a, par hasard, la révélation de l’abstraction : rentrant un soir dans son atelier mal éclairé, il aperçoit « un tableau d’une indescriptible beauté…. Aux formes…. Incompréhensibles. » S’approchant, il reconnaît une de ses œuvres posées à l’envers : « Je sus dès lors que les objets nuisaient à ma peinture. »

Sa première abstraction est réalisée à l’aquarelle, technique qui facilite ses recherches. Cette toile, à l’origine sans titre, a été nommée Première aquarelle abstraite (1910) par les critiques
.
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Peu à peu, il abandonne l’illusionnisme pictural, mais il lui faudra un an pour se libérer du figuratif et adapter ses recherches à la peinture à l’huile.

2.1.2.Du spirituel dans l’art
.

Dans ce livre rédigé parallèlement en 1910, il développe sa théorie des couleurs. Son hypothèse est que la couleur peut être un élément du langage de l’âme. La couleur, en plus de son effet « purement physique
 » sur l’être humain, provoque une « vibration de l’âme
. »

« Et la première force, physique, élémentaire, devient maintenant la voie par laquelle la couleur atteint l’âme
. » Cet accès à l’âme est surtout sensible « chez les individus particulièrement évolués
. » Il réaffirme le principe des correspondances : « Il ne faut pas mettre l’œil uniquement en liaison avec le goût mais également avec tous les autres sens
. »

Le point de départ de la théorie des couleurs est leur qualité, c’est-à-dire l’opposition entre chaud et froid ainsi que celle entre clair et obscur que Kandinsky avait observée chez Rembrandt.
La conjuration de Claudius Civilis, 1662
.
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Kandinsky avait eu l’impression que les tableaux de Rembrandt « duraient longtemps. » Et le Temps est bien la notion centrale de l’analyse.

Kandinsky nous invite à nous concentrer sur la couleur isolée et à la laisser agir sur soi pour en découvrir les qualités.

Alors concentrons-nous sur les tableaux suivants qui appartiennent tous  à la période munichoise de Kandinsky.

Esquisse pour Composition II, 1910
.
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Une des préoccupations majeures de Kandinsky à cette époque est d’exposer le dynamisme propre aux traits et aux couleurs, de résumer le tableau en un « fait dynamique », de donner expression à ce concept abstrait : le mouvement.
Impression V(Parc), 1911
.
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Avec l’arc noir, 1912
.
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2.1.3.Die Blaue Reiter(1911-1914)

En mai 1912, est publié L’Almanach du Blaue Reiter (le cavalier bleu.) Kandinsky écrit dans la préface à la deuxième édition : « Notre époque n’est peut-être pas encore mûre pour « entendre » et pour « voir. » Mais l’espoir justifié de voir venir la maturité est enraciné dans la nécessité. Et cet espoir est la raison la plus importante de la parution continue du Blaue Reiter. »

Etude pour l’almanach du Blaue Reiter
, 1911.
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En initiateur de l’art abstrait et donc en novateur, Kandinsky se place en position d’inculpé et Du spirituel dans l’art constitue sa défense et l’exposé le plus complet de l’abstraction.

L’exposition de la rédaction du « cavalier bleu », le 18 décembre 1911 dans la galerie d’art moderne Thannhauser constitue une révolution, la percée vers l’abstraction.

2.2.Moscou(1914-1922)

1915 marque le début de la période moscovite de Kandinsky.

Les tableaux de cette période illustrent bien le cheminement de la pensée de Kandinsky : le langage des couleurs et leur capacité à mettre en résonance l’âme humaine.

On remarque également l’interaction entre forme et couleur.
Simple, 1916
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Ce tableau est un chef d’œuvre de concision et d’effet. La couleur reste suspendue à quelques tâches qui ne respectent pas les indications portées par les traits d’encre de Chine. C’est un éloge de la ligne mais ce plaidoyer en faveur de la projection du sentiment perd pied en 1919.

Dans l’édition russe de Du Spirituel dans l’art (qui lui valut la gloire avant la Révolution) était reproduit un diagramme géométrique démontrant la corrélation entre les formes élémentaire et les couleurs primaires
.

Du spirituel dans l’art : deux moyens sont à la disposition du peintre pour atteindre le « composition picturale pure »

1 « la forme peut exister indépendamment
 »

2 « la couleur, non. La couleur ne se laisse pas éteindre sans limite
... »

« Le nombre des couleurs et des formes étant infini, ces combinaisons, et par là même ces effets sont illimités. Ce matériau est inépuisable
 »

2.3.Bauhaus(1922-1933) 

En 1922, il est appelé comme professeur au Bauhaus de Weimar.

Le groupe Die Blauen Vier (les quatre bleus) est fondé en 1924 avec Kandinsky et notamment Paul Klee.
Ad parnassum, 1932
 de Paul Klee
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Sur blanc, 1923
.
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Dans la toile majeure ci-dessus, les formes géométriques aux angles aigus volent en éclat sous l’impact des forces centrifuges.

C’est en 1926, à Munich que paraît l’ouvrage de Kandinsky : Point et ligne sur plan
.

Après la théorie des couleurs, il aborde la théorie des formes.

Structure joyeuse, 1924
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En 1925, se termine la première phase du Bauhaus en raison des attaques des parties de droite.

Jaune, Rouge, Bleu, 1925
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Tous ces tableaux sont une application des théories sur la couleur.

Goethe avait déjà élaboré une théorie de la couleur à partir des trois couleurs primaires que l’on trouve dans le tableau ci-dessus.

A partir de là, on peut élaborer des exercices sur le contraste simultané, les échelles de tons, les mélanges de couleurs, le contraste de couleur et les couleurs complémentaires.

La  moitié gauche de Jaune, Rouge, Bleu est claire et aérée alors que la partie droite est plus foncée et plus lourde. Le jaune « terrestre » signifie la stabilité tandis que le bleu « céleste » semble vouloir s échapper vers le haut à droite. 

Accent en rose, 1926
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Les œuvres des dernières années de Kandinsky à Dessau sont empreintes d’unes légèreté et d’un humour subtil. Elles constituent déjà les prémisses de ses œuvres parisiennes. Du Spirituel dans l’art : « De ce que nous venons de dire des effets des couleurs et du lait que nous vivons une époque pleine de questions, de pressentiments et d’indications, et par cela pleine de contradictions, nous pouvons facilement conclure d’une harmonisation, sur la base d’une couleur isolée, convient aussi peu que possible à notre époque »

2.4.Paris(1933-1944)

En mars 1933, le Bauhaus est fermé par les nazis. Kandinsky part pour Paris. En 1934, il rencontre Mondrian et Miro.

Bleu de ciel, 1940
.
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Dans ce tableau, de nombreuses formes et silhouettes aux couleurs vives flottent devant un fond « bleu ciel » comme si l’on regardait un monde inconnu à travers un microscope.

Dans un article destiné à une revue danoise « Konkretion » (1935), Kandinsky complète le concept de « vibration de l’âme » due au « regard intérieur » : « Cette expérience de « l’âme secrète » de toutes les choses que nous voyons à l’œil nu… je l’appelle « le regard intérieur. »

Ce regard  transperce l’enveloppe dure, la « forme » extérieure pour atteindre l’intérieur des choses et nous permet de percevoir la « vie des choses avec tous nos sens. »

Esquisse pour «  autour d’un cercle », 1940
.
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Sur le fond noir, éclatent des couleurs emprisonnées dans des formes bizarres. La composition autour du cercle central rouge est envoûtante, quasi musicale et regorge d’imagination, comme si Kandinsky voulait transposer la musique de son compatriote Stravinsky en sonorités de couleurs.

Kandinsky peignit de petits cartons jusqu’à la fin, bien qu’il fut handicapé par une artériosclérose dont il mourut le 13 décembre 1944.

En règle générale, la couleur est donc un moyen d’exercer une influence directe sur l’âme. La couleur est la touche. L’œil est le marteau. L’âme est le piano aux cordes nombreuses
.

3.INFLUENCES.

Il s’agit aussi bien des influences que Kandinsky a ressenties que de l’influence qu’il a exercée.

Marc Chagall, Résistance
 (1937-1948)
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Chagall fait partie des peintres exposés en Allemagne dans la mouvance du Cavalier bleu et de la revue d’avant-garde Der Sturm
.

On a déjà parlé du choc reçu par Kandinsky devant la Meule de foin de Claude Monet mais « malgré cette affinité avec les Impressionnistes, il est si fortement tourné vers le contenu intérieur que l’on reconnaît immédiatement dans ses œuvres le son fêlé de l’âme actuelle avec toutes ses souffrances et ses nerfs ébranlés
. »

Kandinsky fut attaqué par la critique allemande. Fernand Léger signa la pétition « Für Kandinsky, protest » publiée en mars 1913.

Fernand Léger, Les Loisirs, 1948-1949
.
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Claude Monet, Le pont japonais aux nymphéas, 1900
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Sonia Delaunay Terk, Composition, 1954
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D’origine russe (comme Kandinsky), Sonia Terk épouse en 1910 Robert Delaunay et participe étroitement à l’œuvre de son mari. A sa mort, elle continue leurs recherches picturales.

Dans une lettre à Kandinsky en 1912, Robert Delaunay parle des problèmes de la couleur comme des choses «  que je crois inconnues de tout le monde », qui sont pour lui « encore dans l’œuf. »

A propos de Sonia, Robert dit : « C’est à Sonia que nous devons ce nouvel art qui n’emprunte rien au passé, mais qui stigmatise notre époque. »

Nicolas de Staël, Bateaux
.
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D’origine russe, Nicolas de Staël vit en Belgique jusqu’en 1938 où il vient travailler à Paris chez Léger. Ses premières œuvres autour de 1941-1942 hésitent entre l’abstraction et la figuration. Il opte finalement pour l’art abstrait et son style a été considéré par la critique de l’époque comme le plus représentatif de la pénétration de l’abstraction en France.

On a déjà parlé de la rencontre de Kandinsky avec le fauvisme. C’est sans doute l’utilisation de la couleur par les fauvistes qui le marqua.

André Derain, Paysages du midi

[image: image34.jpg]



Le chromatisme violent qui se dégage vient de l’utilisation de la couleur pure. 

Les paysages que peint Kandinsky à Murnau se situent dans la mouvance du fauvisme.

A propos d’Henri Matisse, Kandinsky dit dans Du spirituel dans l’art : « Il peint des « images » et dans ces « images », il cherche à rendre le divin
. »

Henri Matisse, L’odalisque à la culotte rouge, 1922.
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Ce n’est pas tant l’exactitude conventionnelle du corps ou du décor qui intéresse le peintre, mais l’orchestration des couleurs. Le rouge lumineux étalé sur le sol, le mur et le costume, avec, en contrepoint des harmonies froides de bleu et de blanc, donnent à cette œuvre un caractère intime et chaleureux.

4.VOIR L’INVISIBLE (Sur Kandinsky) de Michel Henry.

Kandinsky a subi de nombreuses influences aussi bien littéraires(la théorie des correspondances de Baudelaire) qu’artistiques (impressionnisme, fauvisme, romantisme). Son admiration pour des peintres tels que Rembrandt ou Delacroix le conduit à réfléchir sur l’importance de la couleur et du clair-obscur en peinture. Quant à sa surprise devant  la Meule de Monet, elle lui fait découvrir l’abstraction. Cependant, il hésita toute sa vie entre figuration et abstraction. En ce qui concerne la couleur, Du spirituel dans l’art est sans aucun doute le « manifeste » de l’art abstrait.

Par exemple, la couleur rouge peut provoquer une vibration de l’âme semblable à celle produite par une          flamme, car le rouge est la couleur de la flamme. Le rouge chaud est excitant, cette excitation pouvant être douloureuse ou pénible, peut-être parce qu’il ressemble au sang qui coule.

Il est donc clair que l’harmonie des couleurs doit reposer uniquement sur le principe de l’entrée en contact efficace avec l’âme humaine.

Quant à l’interaction entre forme et couleur, il démontre qu’il est « facile de constater que la valeur de telle couleur est soulignée par telle forme, et atténuée par telle autre. » Point et ligne sur le plan développe la théorie de la forme.

Il n’est plus question pour Kandinsky de restituer la réalité des choses en deux dimensions (figuratisme). Il nous invite à ne prendre aucune référence extérieure mais à nous concentrer pour voir l’effet de la couleur sur nous. C’est par la logique même des contrastes que les couleurs vont définir leur place et leur sens. La théorie des couleurs a une cohérence intérieure.

Kandinsky nous invite à Voir l’invisible (titre du livre de Michel Henry).

Il ne peut y avoir couleur-rouge-bleu-jaune- que là où sa couleur est sentie, sur le fond de son « se sentir   soi-même » : dans la vie invisible et seulement en elle. Mais le sentir soi-même de la vie, de la couleur, est son pathos.

L’abstraction et notamment la lecture du langage des couleurs est une démarche difficile et même douloureuse qui demande des efforts aussi bien de la part de l’artiste que de celle du spectateur.

A propos de Schumann, Kandinsky : « Projeter la lumière dans les profondeurs du cœur humain, telle est la vocation de l’artiste. »

Du spirituel dans l’art : « Est beau ce qui procède d’une nécessité intérieure de l’âme. Est beau ce qui est beau intérieurement.

Par ce beau il est évident que l’on n’entend la morale extérieure… mais tout ce qui, même sous une forme imperceptible, affine et enrichit l’âme. C’est pourquoi par exemple, en peinture toute couleur est intérieurement belle car chaque couleur provoque une vibration de l’âme et toute vibration enrichit l’âme.

Kandinsky est bien-sûr le fondateur de l’art abstrait mais il est aussi un brillant théoricien et jusqu’à nos jours, ses conceptions ne sont pas encore épuisées.

Kandinsky, Deuxième lettre à Eddy : « Je fus comme frappé par la foudre le jour où la première fois, et d’une manière générale, je commençai à entrevoir ma route. »

Alors laissons les couleurs agir sur nous !

Un conglomérat, 1943
.
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